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Dijon  , le  8 pluviôfe , 7*.  année 
républicaine. 
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Le  Commissaire  du  Direâoire  exécutif.  Agent 
général  des  Contributions  du  Département  de  la 
Côte-d’Or, 

Au  Commissaire  , Agent  particulier  du  Canton 
d 

Citoyen, 

Plufieurs  Agens  particuliers  m’expofent  que  les  Prépofés  aux 
recettes  négligent  de  donner  aux  Percepteurs  quittance  de  leurs 
verfemens  au  bas  du  relevé  de  leurs  recettes  journalières,  & de- 
mandent s’ils  doivent , en  confëquence,  continuer  à vifer  & à 
arrêter  les  bordereaux  de  leur  Percepteur. 

Je  fuis  inftruit  que  l’inexécution  de  cette  mefure , de  la  part 
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des  Prépofés,  vient  de  ce  que  les  Percepteurs  n’apportent  point 
exa&ement  leurs  bordereaux  de  recettes  journalières,  lorfqu’ils 
viennent  faire  leurs  verfemens.  Le  Prépofé  ne  peut  pas  alors , & 
ne  doit  pas  refufer  de  recevoir,  quoique  le  Percepteur  ne  lui 
produife  aucun  arrêté  de  comptes.  L’oubli  ou  la  négligence  des 
Percepteurs  à cet  égard  ne  fauroit  aucunement  détruire  l’effet  de 
la  furveillance  que  vous  ne  devez  jamais  ceffer  d’exercer  fur  leur 
conduite.  11  vous  eft  toujours  facile  de  comparer  lés  quittances 
que  les  Percepteurs  rapportent , avec  les  montans  de  leurs  borde- 
reaux arrêtés  par  vous , & de  vous  affurer  s’ils  ont  exa&ement 
verfé  tout  ce  qu’ils  ont  perçu.  Vous  devez  auffî  recommander  aux 
Percepteurs  de  défigner  fur  leurs  bordereaux  le  genre  de  pièces 
comptables  qu  ils  reçoivent  des  contribuables. 

Je  reçois  journellement  des  liftes  de  contraintes  rédigées  fur 
papier  blanc , & que  leur  incorreéfion  me  force  à renvoyer.  Je 
vous  rappelle  , citoyen , que  c’eft  vous  qui  êtes  v chargé , par  la 
loi  du  22  brumaire  an  6,  de  relever  fur  les  rôles  les  noms  des 
contribuables  retardataires , & le  montant  des  femmes  qu’ils  re- 
doivent. Ce  relevé  doit  toujours  être  fait  fur  les  feuilles  imprimées 
que  je  vous  ai  envoyées  à cet  effet  ; & lorfque  vous  croyez  devoir 
commettre  ce  foin  aux  Percepteurs , veillez  à ce  que  ces  liftes 
foient  toujours  rédigées  avec  exaêiitude , & envoyées  par  vous 
feul. 


L’Adminiftration  centrale  tranfmettra  à votre  Adminiftration  les 
ordres  & les  mftru&ions  relatifs  à toutes  les  opérations  des  con- 
tributions foncière  & perfonnelle  de  l’an  7 , & enverra  les  impri- 
més , états  & tableaux  qui  devront  être  remplis  dans  votre  mu- 


nicipalité , en  exécution  dJ  bis  des  3 «maire  & 3 “VÔfe 

^ Occupez-vous  dès-à-préfent  à raffembler  tous  les  matériaux  & 
renfeignemens  qui  peuvent  fervit  à reatfier  les  jg 

l’an  5,  faciliter  & affûter  la  juftice  de  celles,  ^ 

travail  préparatoire  ; mais  attende  , p adreffées 

rives,  que  vous  ayez  reçu  les  «tons  qui  vous  feront  adrellees 

à ce  fujet. 

Patentes. 

J’attends  encore  les  états  de  patentes  de  plufieurs^canto 
vous  recommande,  citoyen,  fi  le  vôtre  eft  de  « nombre , de 
preffer  la  confeéHon  de  ces  états , de  faire  toutes  g 

& réquifitions  néceffaires  pour  que  l’envoi  ne  fort  pas  diffe  p 

‘“Tefteffentiel  que  l’Adminifttation  centrale  cotmoiffe  ^mon- 
tant des  états  de  patentes  de  votre  canton,  pour  a îg 
tinrent  en  contribution  mobilière , conformement  a la  lot  3 

O 

nivôfe  dernier.  vnQ 

Je  vous  préviens , fi  vous  ne  m’avez  pas  encore  " 

états  de  patentes,  qu’au  lieu  de  trois,  vous  devez  en  former  qua.re, 
états  pâte f ceux  de  votre  canton  ne  vous 
parce  qu  il  doit  m en  relier  ui  i nréfent 

ont  été  renvoyés  par  moi,  rendus  exécutoires  que  le  7 pref  n 
mois  te  vous  invite  à en  former  une  quatrième  copte,  que  vous 
madrefferez  le  plus  promptement  poffible.  Je  ç^eje^- 
mettrez  dans  cet  envoi  la  plus  grande  célérité  & je  vou « 
mande  de  vous  conformer  ftriaement  aux  drfpofitions  relatives 
cet  impôt  contenues  dans  l'mftruâion  de  l’Adminiftration  cen- 
trale du  3 frimaire , dans  les  bulletins  des  déofions  admimfca- 
tives , n°s.  , , z , 3 , & dans  ma  circulaire  du  9 mvofe  -e.  . 
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Contributions  des  portes  & fenêtres. 

Un  objet  qui  demande  tous  vos  foins  & votre  aftivité  , c’efl: 
la  formation  des  matrices  des  portes  & fenêtres.  J’avois  penfé 
que  ce  travail  fimple  & facile  n’éprouveroit  aucun  retard  ; ce- 
pendant , je  n ai  reçu  les  matrices  que  d’un  très  petit  nombre  de 
cantons.  Requérez  votre  Adminiilration  de  vous  remettre  fur-le- 
champ  les  relevés  des  portes  & fenêtres  qu’elle  a du  faire  faire  ; 
& s’il  arrivoit  que  fes  Commiffaires  n’euffent  pas  encore  terminé 
leur  ouvrage,  pré  venez-moi  de  cette  négligence  , afin  que  1 Ad- 
miniftration  centrale  prenne  des  mefures  pour  l’accélération  de  ce 
travail.  Veillez,  citoyen,  à ce  que  les  relevés  foient  faits  d après 
les  difpofitions  contenues  dans  les  bulletins  de  l’Adminiftration 
centrale,  & dans  ma  circulaire  du  9 riivôfe  ; autrement  je  ferois 
obligé  de  renvoyer  toutes  les  matrices  où  je  découvrirais  des 
o millions  & des  irrégularités.  Aufîi-tôt  que  les  rôles  feront  en 
recouvrement,  preffez  la  perception  dans  les  proportions  & d après 
les  délais  fixés  par  l’article  13  de  la  loi  du  4 frimaire  dernier, 
& inftruifez-moi  ponéluellement  des  progrès  de  cette  perception. 

Journaux  prohibés. 

Depuis  que  les  journaliftes , vendus  à 1 etranger,  ou  falaries  par 
les  ennemis  de  l’ordre  aâuel , fe  font  vus  forcés  par  les  lois  des 
19  & 22  fruaidor  an  5 , de  foumettre  leurs  produaions  à la 
circonfpeaion  que  leur  impofe  la  certitude  d etre  réprimés , ils 
ont  penfé  qu’ils  pourroient  impunément  alimenter  la  crédulité 
des  ennemis  du  Gouvernement , avec  les  extraits  des  joutnaux 
imprimés  chez  les  puiffances  étrangères , aux  frais  du  cabinet 
britannique. 
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C’ert  par  ce  moyen  qu’ils  ont  imaginé  de  faire  circuler  les 
nouvelles  les  plus  alarmantes , prefque  toujours  les  menfonges 
les  plus  abfurdes,  pour  égarer  l’opinion  publique , aigrir  & tour- 
menter les  efprits  , & fomenter  la  rébellion. 

Vous  voudrez  bien  tenir  la  main  à la  répreffion  de  cet  abus, 
s’il  exifte  des  bureaux  de  portes  dans  votre  arrondiflement,  & em- 
pêcher Fintroduâion  des  feuilles  étrangères  ci-dertous  dénommées, 
& de  toute  autre  écrite  dans  le  même  fens  & le  même  efprit. 
Je  vous  rtgnale  les  plus  marquantes  ; favoir  : 

Le  journal  de  Francfort  fin  français.  La  galette  de  Leyde. 


La  galette  de  Francfort , en  alle- 
mand. 

Le  journal  de  Hambourg , feuille 
périodique  qui  paroît  tout  les 
mois , rédigée  par  Schivach. 

Le  mercure  univtrfel%  ou  journal  de 
Raûsbonne . 


Le  fpeclateur  du  Nord. 

La  provinciale  Seytung , ci-devant 
Courier  du  Bas- Rhin. 

La  galette  prujjienne , imprimée  à 
Wéfel. 

Le  çourier  de  Londres. 


Vous  intercepterez  l’introduftion  de  ces  feuilles  & autres  du 
même  genre,  à la  porte  aux  lettres  & au  bureau  des  diligences 
& des  voitures  publiques , & vous  m’inftruirez  des  découvertes 
que  vous  aurez  faites  à cet  égard. 


Tableaux  de  l’état  civil. 


Avant  de  les  dénoncer  au  Minirtre  de  l’intérieur  , en  laiflant 
en  blanc  leurs  cantons  fur  mes  états , je  préviens  les  Commif- 
faires  d’/vry,  de  Molême , de  Quemigny  & de  Vanvey , que  je 
n’ai  point  encore  reçu  leurs  tableaux  d’état  civil  pour  le  mois  de 
vendémiaire. 

J’attends  également,  pour  le  mois  de  brumaire , les  mêmes  ta- 
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bleaux  des  GommiiTaires  à’Ivry , de  Moléme , de  Quemigny , de 
Savoijy  & de  Vanvey. 

Et  pour  le  mois  de  frimaire , ceux  également  des  Commiflaires 
ô’Ivry  y de  Molême , de  Quemigny , de  S avoify  & de  V anvey . 

Dans  mes  différentes  circulaires  & dans  ma  correfpondance  par- 
ticulière , j’ai  fait  fentir  la  néceflité  de  l’exaéfitude  dans  1 envoi 
de  ces  états.  J’engage  les  Commiflaires  des  cantons  dénommés 
ci-defliis  à réparer  leur  négligence  , & à ne  pas  me  donner  le 
défagrément  de  faire  des  exceptions  au  compte  favorable  que 
j’aime  à rendre  au  Gouvernement  relativement  aux  Agens , dont 
le  travail  efl  confié  à ma  furveillance. 


Salut  et  fraternité. 


